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Un temps variable 
se maintiendra tou-
te la semaine avec 
de fortes tempéra-
tures, un ciel nua-
geux le matin et 
des orages en fin 
dôapr¯s-midi et en 
soirée. 
Les températures 
commenceront à 
baisser légèrement 
à partir de diman-
che  avec des 
pluies et le retour 
du soleil lundi. 

Stade 
 

Les maïs les plus avancés ont 15 - 16 feuilles, les plus « en retard » 
ont 10 - 11 feuilles. La sortie des panicules se profile ¨ lôhorizon pour 
les maïs les plus précoces. 
Dôailleurs, certaines parcelles ont leurs panicules visibles.   

          
Pyrales 
 
Les captures consign®es les 29 et 30 juin sô®l¯vent ¨ 62 individus (¨ comparer aux 44 individus 
capturés en début de semaine dernière). Le nombre moyen de pyrale capturée par piège est de 
2,8 cette semaine contre 1,7 la semaine derni¯re. Il y a toujours une grande variabilit® de captu-
res entre les pi¯ges dôune r®gion ¨ lôautre ou pour le m°me secteur g®ographique. 

Les piégeages sont concentrés sur deux secteurs géographiques :  

} la Vall®e de la Loire et le Val dôAllier, 
} le Val de Saône  et la Bresse. 

En C¹te dôOr, les toutes premi¯res pontes fra´ches ont ®t® observ®es. 
Sur lôensemble du r®seau, les pontes de pyrale ont ®t® not®es sur 4 des 13 parcelles obser-
vées. 
 
En conséquence, 
} aujourdôhui, les trichogrammes ont du °tre positionn®s sur tous les secteurs de Bour-

gogne.  
} la lutte par insecticide peut être engagée dès cette semaine, sur les secteurs Val de 

Saône ï Bresse, Val de Loire - Val dôAllier. Certaines parcelles sont au-delà du stade 
« limite de passage tracteur » pour une pulvérisation avec un matériel classique : il 
faut alors recourir à un enjambeur pour une efficacité maximale de la pulvérisation 
sur ces parcelles. Nous attirons lôattention des producteurs sur le risque de d®velop-
pement des pucerons à la suite des applications de pyréthrinoïdes liquides qui détrui-
sent les auxiliaires présents. 

} pour les secteurs plus tardifs, C¹te et dôOr, et Yonne, nous donnerons des indications 
de traitement dans le prochain BSV.  

 
Lôid®al serait de nôintervenir, par voie chimique, que sur les parcelles ¨ risque. Un seuil est pro-
pos® pour d®cider de lôintervention ou non : celui de 4 à 5 % des pieds présentant une ponte de 
pyrale. Ce niveau de contamination conduit à 0,1 -0,2 larve par pied, seuil considéré comme ne 
devant pas °tre atteint si lôon ne veut pas dôimpact de la pyrale sur les aspects qualitatifs et 
quantitatifs. Malheureusement, cette observation est difficile à réaliser.  
 

Pucerons 
 
On assiste cette semaine à une reprise du développement des populations de Metopo-
lophium dirhodum. Les Metopolophium dirhodum sont présents à hauteur de 100 à plu-
sieurs centaines dôindividus par plante. Du miellat est d®j¨ signal® sur une parcelle, sur 
un maïs de 16 feuilles.  
Les auxiliaires, larves de coccinelles et de syrphes se développent parallèlement. Ils 
devraient contenir leur développement. 
Sitobion avenae et Ropalosiphum padi sont aussi pr®sents mais ¨ un degr® nettement 
plus faible.  
Une attitude de prudence consiste à suivre le développement des colonies des diffé-
rents pucerons sur les parcelles de maïs.  
 



 

Bilan sanitaire des colzas à la veille de la récolte  
 
Alors que commencent les récoltes de colza il nous a semblé utile de dresser un pre-
mier bilan sanitaire de la campagne 2008-2009, en matière de maladies et rava-
geurs. Ce bulletin de sant® est ®galement lôoccasion de remercier tous les observa-
teurs qui ont participé activement à la vie de ce réseau et ont permis chaque semai-
ne au cours de ce premier semestre de faire une photographie r®gionale de lô®tat de 
santé de cette culture. 
 
 

 
 

Sclerotinia 
 
Les colzas ont majoritairement fleuri à  partir du 10 avril. La période optimale de traitement sur colza vis-à-vis 
du sclerotinia est le stade G1 (chute des premiers pétales ; 10 premières siliques ayant une longueur infé-
rieure à 2 cm). Le 21 avril on dénombrait 23% des parcelles du réseau à ce stade. Le 28 avril il y en avait 
79% et une semaine plus tard le 05 mai, la proportion atteignait 95%. 
 
Du 17 avril au 04 mai 38 kits p®tales exploitables ont ®t® r®alis®s ¨ lô®chelle de la r®gion. Cet outil permet 
dô®valuer lôintensit® du risque sclerotinia en mesurant le taux de fleurs contamin®es (40 fleurs ¨ lô®chelle dôu-
ne parcelle). Lorsquôil y a moins de 30% de fleurs contamin®es on estime que le risque maladie est faible, de 
30 ¨ 50% le risque est moyen et au dessus de 50% le risque est fort. Le kit p®tales indique une tendance en 
terme de risque. Mais lô®volution du sclerotinia d®pend ensuite des conditions climatiques durant la chute des 
pétales.  
Cette ann®e le risque sclerotinia estim® par lôoutil ç kits pétales » était élevé puisque la moyenne des kits se 
situait à 56% de fleurs contamin®es. Les graphiques suivants montrent plus en d®tail la r®partition des dif-
férents résultats obtenus par les kits.  

Maladies 
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Graphique 1 : Répartition des résultats des kits pétales réalisés en 2009  

Bulletin n°19 du 30 juin 2009 



Seulement 1/5 des kits affichaient un risque faible (moins de 30% de fleurs contaminées). 
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Graphique 2 : nombre de kits par classe de fleurs contaminées  

Bilan climatique des 45 jours qui ont suivi la floraison des colzas en Bourgogne 
 
Les conditions climatiques pendant la floraison des colzas étaient favorables au sclerotinia. Ainsi, au mois 
dôavril, des p®riodes humides ®taient pr®sentes puisquôon mesurait 70mm dôeau tomb®s soit 20mm de plus 
que la normale. Ces conditions ont permis lôadh®sion des p®tales sur les feuilles de colza, point de d®part 
des contaminations de sclerotinia. Ces pluies sont tombées en 12 fois soit presque un jour sur deux. Les 
températures journalières mini-maxi affichaient 2 à 3°C de plus que la normale. 
En mai, en raison de la grande douceur quasi-omniprésente tout au long du mois, les températures ont 
connu une hausse de +3°C par rapport aux normales. En revanche la pluviosité a été faible avec environ 
50% de la pluviom®trie normale.  
Toutes ces données météorologiques sont issues du poste de Dijon Longvic. Mais on note une similitude 
avec les autres postes régionaux puisque la pluviométrie totale pendant ces 45 jours varie de 103 à 110mm 
exception faite pour Macon, où on enregistre seulement 86 mm.  
 

 
 

 
 

Tableau 1 : Donn®es m®t®orologiques des mois dôavril et mai (poste de dijon-Longvic)  

Dijon-Longvic T° mini normale T° mini 2009 T° maxi normale T° maxi 2009 

Avril 4,7 6,7 14,6 17,8 

Mai 9,0 10,5 19,1 21,9 

Dijon Longvic Pluvio normale 
Pluvio 2009 

(pluvio 2 ème quin-
zaine dôavril) 

Nombre de jours 
de pluie normale 

Nombre de jours 
de pluie 2009 

(2ème quinzaine 
dôavril) 

Avril 51,9 70,8 (65) 9 12 (10) 

Mai 86,8 45 12 7 
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Graphique 3 : Températures et pluviométrie du 15 avril au 31 mai 2009  
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Au final les attaques de sclerotinia ont ®t® ®tonnamment peu marqu®es sur la r®gion puisquôon rel¯ve en 
moyenne 16% dôattaque sur tiges dans des carr®s non trait®s des parcelles de r®f®rence (pourcentage ®va-
lué à la fois sur des attaques sur tiges primaires et hampes secondaires dans 23 situations). 
Le graphique ci-dessous met en relation le pourcentage de fleurs contaminées (qui exprime le risque poten-
tiel de la maladie) et le taux dôattaque final (sur les parcelles du r®seau ayant fait lôobjet dôun suivi kit p®tales, 
soit 22 parcelles). Dans près de la moitié des cas ces attaques sont inférieures à 10% de tiges touchées 
(hampes primaires et/ou secondaires). Mais ¨ noter ®galement une parcelle ¨ risque faible (kit inf®rieur ¨ 
30% de fleurs contamin®es) et qui pr®sente un taux dôattaque de sclerotinia sur tige proche de 40%.  
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Graphique 4 : Taux final dôattaque de sclerotinia sur tige en relation avec la valeur du kit fleur  
 

Une nouvelle fois et après les fortes pertes du printemps 2007 (où les conditions climatiques étaient défavo-
rables au d®veloppement de la maladie), lôann®e 2009 montre la difficult® de raisonner ç à priori » le risque 
sclerotinia, maladie pr®pond®rante dans les rotations courtes de notre r®gion. Il convient dôam®liorer la 
connaissance de cette maladie en sachant que la lutte fongicide pr®conis®e nôest efficace que pr®ventive-
ment ¨ savoir des applications qui sont faites avant lôapparition des sympt¹mes.  
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Oïdium 
 
5 observateurs ont fait remonter la pr®sence dôoµdium sur siliques (dont 2 parcelles avec 100% de siliques 
touchées). Le peu de situations recensées confirme la faible pression exercée par cette maladie en 2009. 
 

Alternaria 
 
Aucune situation avec présence de cette maladie sur siliques. 
 

 
 

Cécidomyies 
 
17 parcelles sont renseign®es sur des d®g©ts de c®cidomyies. En moyenne nous sommes ¨ 7% de siliques 

touchées dans des zones non traitées (peu de parcelles ont reçues un insecticide contre le charançon des 

siliques) et en aucun cas les d®g©ts nôexc¯dent 15%. A noter que pendant toute la p®riode post-floraison le 

seuil dôintervention vis-à-vis du charan­on des siliques nôavait que tr¯s exceptionnellement ®t® atteint sur 

les parcelles de référence. Ci-dessous la r®partition des parcelles observ®es et leur intensit® dôattaque.  

Ravageurs 

Bulletin ®dit® sous la responsabilit® de la Chambre R®gionale dôAgriculture de Bourgogne et r®dig® Arvalis-

Institut du V®g®tal et le CETIOM, avec la collaboration du SRAL, des Chambres dôAgriculture 21, 58, 71 et 89 

et du GIE BFC Agro, à partir des observations réalisées par : 110 BOURGOGNE - CA21- CA 58 - CA 71 - 

CA 89 - CAPSERVAL - CEREPY - COOP BOURGOGNE DU SUD ï SOUFFLET AGRICULTURE - DIJON 

CEREALES ï EPIS CENTRE ï SERAGRI - MINOTERIE GAY ï JFB APPRO ï ETS RUZE ï SRAL - FRE-

DON ï KRYSOP ï ALTERNATIVE - AGRI SA - ETS BRESSON LUCIEN ï MARTIGNON ï AGRIDEV ï 

THEOL - SENOGRAIN 

 
Ce bulletin est produit à partir d'observations ponctuelles. S'il donne une tendance de la situation sanitaire 
régionale, celle-ci ne peut pas °tre transpos®e telle quelle ¨ la parcelle. La Chambre r®gionale dôAgriculture 
de Bourgogne dégage donc toute responsabilité quant aux décisions prises par les viticulteurs et agriculteurs 
pour la protection de leurs cultures et les invite à prendre ces décisions sur la base d'observations qu'ils au-
ront eux m°mes r®alis®es sur leurs parcelles et/ou en sôappuyant sur les pr®conisations issues de bulletins 
techniques.  
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% de siliques avec d®g©ts de c®cidomyies 

 

 

Graphique 5 : Répartition et 
niveau dôattaque de c®cido-

myies (en % de siliques 
touchées) 


